
• V • MKOurteao 1 » à l i t fr. ; Daman* 114 à 
fr. ; avoto* Manche 10» fr. ; i t o u * M fr. ; 

» M » m fr • ea prt» fmtmmm par 10» k. 
•CJDIN. » • — •an imai . — Ponça en raison du 

' «<l frotd. rarement rn al pan de betas, une 
. «fuantalne également, vente active porc* blancs 
• à 1S» fr. ; petit» coureurs *•» à 360 fr. : jrros 
j m i l l 4M a SOU fr. ; (Ta» 7 «A7.$0 1» kilo Tlf. 
7acae» : avarené pour ainsi dire nul. u amenée* 

t rendues, rente difficile arec baisse ; bonne va-
• M J400 a W » fr. ; ordinaire 1700 à *ioo fr. : »é-
aime pleine 1300 k M » fr. : vache «resse S JO k 
t fr le kilo n f : veaux et» k 1000 tr. eutrant kfl*; 

k * tr. 
MARCHE RÉGLEMENTE 

««•Me blanche ou Jaune 47 k. poids naturel. Lil­
le ou parité Lee U» k. nets, comptas* sans e s c 

Première «oie. — Décernai» m + 2 A. Janvier t t l 
A. Janvier-février 113 A. 112.50 V. 4 premiers l i s . » 
A. mars-ami tnVSO A. 

Deratèra coea. — Décembre 111+C.so A. 111+3 
T. laurier US A. Jaaner-Jerrtar lia A. laxao V, 4 

premiers USJO A. 111.75 T. mars-avril m.5» A. 
Clôture. — Décembre 113.7e. Janvier 111.50. }ast-

vter-févner U l . » . 4 premiers 1B.50. mars-arrU U*. 
•M 7e k. poids naMerl Lille ou parité. Les 100 

kilos nets, comptant ean» escompte 
Première cote. — Décembre 1W+1 V. laurier 

t U M A. JaonfTférrier 1S7 A. 4 premiers 137.50 A, 
mars-erril 197.73 A. 

Dernière cote. — Décembre tse.oo A, 1M v , taavlar 
14S.50 A. lanrter-térrier 13SJ0 A. 4 premiers 137 A, 
mars-ani l 137.» A. 

Clôture. - - Déuwnstiee en , Janvier 197. Janvier-
têvrter 197. 4 premiers 107.SO, mai? avril 137.30 

Ma<* jaune Plate, magasin Dunkercfue. aceuttat. 
Lee 100 k. brute loges, comptant sans escompte 

Première cote. — Décembre l i e F. laurier l ié • . 
janvier-février 118 T, 4 ' premiers u e v . 4 de mal 
100 V. 6 de juillet 103.30 V. 103 V 

Dernière cent. — Décembre 110.50 V, janvier l ie 
V Janvier février u&so. 4 premiers 116.50. 4 de mal 
10S. « de Juillet 104. 

Or g . Algérie-Tunisie, magasin Dankerque. Les 
100 k. nets, comptant sans escompte 

Première cote. — Décembre 117,10 N. Janrler U7 
A Jamier-fémer 117 A, 4 premiers 117.25 A. mars-
arril IIS N. 

Dernière cote. — Décembre 117 A. 119.50+1 V. 
janrler 117 A. Jannier-férrler 117.50, 
117.SU, mars-avril 118. 

g g g g g g 1. II. g 
Clôture. — Décembre 110. Janrler 117J0. Jaarier-

térriar I » J O . 4 premiers i n j o . mars -ami l i s . 
Nitrate de eeude te % délivré Dunkewjue. Lee 

100 k. bruts logés, comptant sans escompte. 
Première cote. — uécembre lSw.50 A. Janvier 13075 

A 131.60 T. 4 première 131J0 A. 133 V. terrier-mars 
131.50 A. 13» V. 3 de février 13130 A. mare-arTU 
131.76 A, mal-juin 133 V. 

Dernière cote. — Décembre l » J 0 A, Janrler 
190.76 A. «1.73 V. 4 premiers 133 V, février mars 
133 V. 3 de février 133 A, 143 V. maw-arril l a A, 
mal-Juin 13» V. 

Clôture. — Décembre 130. janrler 131. 4 premiers 
132.50, février-mars 132.50, 3 de février 132.50. mars-
avril «1.50. mai juin 13JL50. 

H"»* *» "a départ MaVd. Pasde-Calais. G.-R. Les 
100, *• nets, rote prêtés .comptant sans escompte. 

Première cote. — Décembre 305 A. 370 T. Janvier 
*7®.v: * »*«£!•»•» * * « A. 305 V, 4 de mars 302.50 
N. 1 de mai 390 A, 305 V. 

Dernière cote. — Décembre 306 A, 370 V, Janvier 
W ' ^ S T J P f . A- 3 « V. 4 de mars 365 V. 

Clôture. — Décembre 307.50. janvier 307.50, 4 pre­
mière 303.75. 4 de mars 302.50. 4 de mal 302.50. 

^ T î T ! * " " 1 ** " n départ Nord. P.-de-C. Selne-Inf 
v£', 1 TT*C- comptant sans escompte. 

. J ^ ? " î S L c o , Î V ~. Décembre 135 A. 13S V. janvier 
136 V Janvier-février «B.75 A. 135 V 4 premiers 

mm • as o r • « » * * • « mw • •• as • • a ras* • « ^™ 

MPTABILlTÉ 
JAMET-IUFFEREAU S) 

130.50 A. 13lk0 V. 4 da mars t».75 A. tS4J0 T, 4 de 
mal 119.50 A, 190.75 V. 

Dernière cote. — Décembre 136.2» A. 13» V, jan­
vier 135 V, Janvier-février 134 A. 134.75 V. 4 premiers 
130.50 A. 131.50 V, 4 de mars 121.75 A, « 4 T. 4 de 
mal 119 25 A. 190.7k V. 

Clôture. — Décembre 135.50. Janrler 134.50 .tan­
ner-février 134.50, 4 premiers 131, 4 de mars 123.50. 
4 de mal 190. 

IX CHOMAGE A ROUBAIX 
Notre production Industrielle avait connu, .1 

RounaLx. au moment où la livre atteignait des 
I-rlx vertigineux, une prospérité exceptionnelle. 
Elle n'était au'angarente. Nos marchandises, k la 
faveur du chanjre. concurrençaient victorieusement, 
cbe zeux même, les produits étrangers. De lk 
appel de demande, transactions nombreuses, pro­

duction intense oui . mais, parées au cours de no­
tes argent déprécié, las mare hindi sas tassaient pri­
me alDaurs et étalant d'un Ml prix, cas mous, <rue 
In consommation s'abstenait. On s'appauvrissait en 
exportant Aujourd'hui, autre aspect du problème. 

La stabilisation de fait place nore proxtucuos en 
face d'une concurrence étrangère favorisée. L'appel 
de la demande est faible, les transactions réduites, 
la production tout k tait ralentie. Et c'est le chô­
mage, qui sévit dans nos milieux industriels, de­
puis plus d'un an. 

La crise a été très algue Jusqu'en novembre, où 
elle semblait en partie conjurée. Mais depuis qui m e 
Jours environ on signale une recrudescence de chô­
mage dans le tissage roubolaten. Certaines catégo­
ries de trieurs ne travaillent ojoe quelques Jours 
par semaine. 

MARCHES DES COTONS 
LE HAVRE. 30. — Clôture. — Décembre 053. Jan­

vier «38. février 044, mars 046, avril 040. mai 050, 
Juin 649, Juillet 647. aoot 644, septembre 639, octobre 
C32. novembre e*o. Tendance à peine soutenue. Ven­
tes 4300 balles. Clos Jusqu'au 3 janvier inclus. 

LrVJBgPOOL, 30. — 15 h. 30 : Janvier 1067. mars 
1067. mai 1066. Juillet 1051. octobre 1016. Clos Jus­
qu'au 3 Janvier k 11 heures. 

1 I !" 

NSW-TOBX. **. = - 4 1 n. : Mars tt»*. mal « M . 
Juiiut ont. octobre 19M. 

MBW-OSxUUM. 30. - t n. 45 : Stars « t» . sait 
ST74. Juillet 1950, octobre Incoté 

CHICAGO. 30. — 2e AvU : Janrler 1973. inars 1991. 

•OURSE DAFFrCTEMENT 
OE «ÊTMUNE 

IIANCE B « K DEC»MIS» 

Heullle. — Bniay-Pans anrtrons, K, MO t f 
Bruay-Calais divers. 9. 9k» t. ; Bruav-MeurcMa. 
5 3 W t ; NoreJles-Godault-AUby, 3, 180 t , Marlea-
Roubaix Blanc-Seau. ». 286 L ; starlea-Roiibalx quai 
Calais. 9.10. 280 t. ; Marles-Olrnlaa, 3.85, Mo t. ; 
Noretles-Oodault-Bas Vignons. 33.75. la» t- ; Noyel-
les-Godault-Coniines. 9.05. 200 t. ; llniiilles P a i i s a 
Beaumont, 20.00. 980 t . ; Bruay-Don, 6. 980 t. 

Préparez vous-même 
un litre de fortifiant 

Si vous êtes déprimé, affaibli, préparez au­
jourd'hui même un litre de fortifiant d'une 
valeur incomparable en versant on flacon 
d'Hényl liquide dans un litre de bon vin. Puis 
prenez un verre à madère de ce fortifiant 
avant chaque repas. Au bout de quelque 
temps, vous aurez retrouvé la force, la gaîté, 
le courage. 

L'HENYL 
combiné strychno - nucléo - manganique, est 
un véritable spécifique de la fatigue quelle 
qu'en soit la cause : maladie, surmenage, crois" 
sance. vieillesse, faiblesse de constitution, etc. 

I m p o r t a n t L'Hényl remonte le système nerveux déprimé, 
relève l'appétit, favorise la digestion et l'utili­
sation des aliments, fortifie l'appareil muscu­
laire, régénère le sang. L'Hényl fait merveille 
notamment dans les dépressions nerveuses 
(neuraethtnie et états neurasthéniformes), 
l'anémie, la chlorose, les convalescences 
des maladies infectieuses, la prétubercu­
lose, le rachitisme, la croissance, la fai­
blesse de constitution, la vieillesse préma­
turée, le surmenage, les hémorragies, 
l'impuissance, e t c . 
Exigez bien 

L'HENYL 
super-reconstituant * 

Le flacon 8 fr. 95 toutes pharmacies ou à défaut. 
Pharmacie du Soleil, 75, Boulevard de Strasbourg. 
Paris. Envoi franco contre mandat de 8 fr. 95. Los 
3 flacons (cure complète) 26 fr. 85. ta» 

ïiiiiiiiiiiimiiiimiiiiiiiiiiiii 

i l e r a t 
p e u v e n t p r e n d r a 
r H e n r i liquide k la 
dose de cinquante 
gouttes deux (ois par 
four avant les repas 
dans un peu cTeaa 
• o c r é * 6 a d e u x 
m.mn'eiinee a r t e n r l -
c c m p n m é s (1* hotte) 
d e 6 0 c o m p r i m é s 
d 'Henri 1S francs). 

SEULE SOURCE 
NATURELLE 

D'EAU V I V E 
E T JAILLISSANTE 

DE LA REGION 
Exiger l'étiquette 

d'or ig ine 
d é p o s é e et portant 

e n tète : 

Source WILLEMS 
fao l t table E i p S t 

Au bas : 
"ChaleUu Robijeui'' 

Adresser 
toute réclamation à : 
>1. Henry DUB0C0UET 

Seul propriétaire 
à WILLEMS (Nord) 
(Tél. 87, Lannoy). 

MÉNAGÈRES! 
Une nouveauté ! Une merveille • 

BAFOR 
Exigez cette Marque 

deTotre Quincaillier ou de votre Eleciricla 
CONCESSIONNAIRE I 

0. DUQUESNOY, Héain-LiéUrd 

U GRANDE MAISON 
VÊTEMENTS CONFECTIONNES 

ET SUO MESURE -

POMMADE ULTIMA 
Cuérlson radicale de» Maladies da Peau les plus rebelles : Ulcères variqueux, Eczéma etc. Toutes pharmacies. 

_Le pot » fr. M. Dépôt gén' : PW» BURY. 47. rue St-Sauveur, Lille. Envoi franco contre mandat de 9 fr ttT 

RECLAME I 25 FR. 

éSî^iEîSsS 
QMttMméa *»L>I - - 191 
U l a c m i (tfWéMMéttaxJM 

a «s» sa f a t Lan» PatUssa. I) - PAfJJ 

Aux Fabricants Renais 

DENEUVILLEsS;. 
ts, ma du Moiinei. LILLE (ancienne rua da Dragon! 

- depuis , 5 f r a a e * . - Parme dlmanehe à 1 K. rtac 

A L A 

VIERGE NOIREI 
227 • Rue î-éon-Gambetta « 2 2 7 
^^ ^^ * Tramway S, arrêt nie du Marché " " • " • 

LE PLUS GRAND CHOIX. •:• LE MOINS CHER DE TOUT LILLE 
Prime à tout Acheteur. - Voyage remboursé 

MPISOK OE ÇON^UNC-E 

PARDESSUS 
Séries Réclame 

fr. 

qualité supérieure 
haute nouveauté 

75,105,125,150... 
Raglans cintrés mode 

dernier cri 

150,175,225,250 
RAYON SPECIAL 

DE MESURES 

Grand Choix de 

Complets 
NOIRS 

pour Noces 
et Cérémonies 

105,160,190.. 
IMPERMÉABLES 

USSL. doubla , 
envers écossais, 

150,125,95,75, 35 

VILLE D'ANZIN 

DJ0DICAT10N pour 1928 

E R R A T U M 
Dafts notre numéro d'hier, 

i cette mémt' place, est parue 
'annonce relative a l'adju­

dication sur soumissions ca-
cntieet, des fournitures néces­
saires au Bureau de blenfai. 
Mince et a I'Awlc Hospitalier 
pendant l'année t9i» 

Noos prions les personnes 
irnereasees de hieu vouloir 
î.rt-ndre note ou'il s'a«nt &o 
Bureau de bienlaiMinoe et de 
l'Asile Hôpital de la vUle 
il Anzin Nord . cette clause 
avant éto omise dans l'an­
nonce Insère* nier. 

C«tte adludication aura lieu 
v Mardi 10 Janvier i»SS, a 16 
heures 30, en U Mairie d^An-
nri 39 804. 

Ktude de M* G. SINGES 
(oirunifsaire-Prlssur » LtUe 
• . m a Jean-Eolsin iTfl. 6à M 

M»tM des Vantes de Lille 
10. rue Jeau-Roisin 

VINT! AUX ENCHÈRES 
par suite de Liquidation 

Judiciaire 

2.000 VÊTEM NTS 
DE SPORT ET TRAVAIL 

en toile, coutil, croisé, 
lonçotte. e tc . . 

Complets 3 pièces. — Com­
plets Nortfold. — vêtîtes 
i nasses. — culottes gymnas­
tes. — Vestons, vestes et pan 
fiTons de travail. — Loques de 
rosaa. rnltms boorrerons com­
binaisons. Kilets. etc., etc. 

tuents de sport ; a U heures 
pour les vêtements de travail. 

Requête de M« Maurice 
BOUILI.ET. syndic-Liquida­
teur a' LUle. 3S, rue de Bour­
gogne. 39792. 

C E S S I O N S 
CASINET de M. Jules PARSY 

Xjà'fgrié en Droit 
1rs, rue ds Oulsnee, Teureelng 

Rédaction de tous actes, ces­
sions, baux, constitution de 
Sociétés. — Représentation 
devant Tribunaux civils et 
de Commerce. 

Premier Avis 
Par acte s. s. p. en date S 

Tourcoljnr le 27 décembre 1927, 
enregistré à Tourcoing (Ssions) 
le 29 décembre 1927. (• 62. case 
13. M. PA.VNECOUCKE Louis 
a Cédé à M. VANDERPLAN-
QUE Albert, époux de Aznan-
dine RETSE. le fonds de com­
merce de débit de boissons 
qu'il exploite à Tourcoing, 
rue de l'Industrie, 32. — Les 
oppositions seront reçues dans 
las 10 Jours du 2* Avis^l76, 
rue de Guisnes. a Tourcoing. 

9291. 

L I N G E R I E 
Personnes au courant de la 
chemise homme sont deman­
dées pour vérification. 8» rue 
de Tournai. LILLE. 39 798. 

BONNETERIE 
On demande des P i tTIUSES. 
Travail assuré. ROLAND, 107, 
rue d'Artois. Lille. 14.894. 

SERVANTE 
On demande SERVANT!, pro­
pre et courageuse, sachant 
faire un neu de cuisine. Bons 
ga-"es. vie de famiUe Charcu. 
terte CACLTER. 124, rue de la 
Gare, a Reubali. 39.813. 

N o u r r i c e S è c h e 
est demandée pour la mi-
Mars. Adresser offres et pré­
tentions aux initiales : N. S., 
bureau du « Réveil du Nord -, 
a Douai. 39.768. 

B o n n e t e r i e 
TRICOTEUSES S domicile pos­
sédant machine en Jauge 10 
ou 25 de 70 et 80 de large, sont 
demandées pour travail à fa­
çon. 47, rue de Bradfort à 
Tourcoing. 39.797 

BONNE 
16 à 20 ans. connaissant ser­
vice, est demandée. D. W. 6, 
boulevard de l'Egalité, Tour. 
coing. Bons gages. 31.013. 

ON DEMANDE 
1 BON» MENUISIERS dont un 
traceur et des C I M E N T I E R S . 
S'adresser A l'eutrc:»ribe QUI-
UCO, rua Paul Bert, à Lena, 

39.821. 

B o n A j u s t e u r 
entretien filatureest demandé 
Ecrire Filature» A Auchy-les-
Hosdin !P.-de-C.), avec réfé-
lences et peétentlons. S'abs­
tenir d'écrire si pas capable. 

39.830. 

HOMME désire emploi surveil­
lant, contrôleur, magasinier, 
veilleur, concierge, domesti­
que, valet de chambre, cocher-
livreur. Intérim, etc. Référen­
ces l u ordre. Annonce tou­
jours valable. Ecrire RER-
M A N D , 251 rue L. Gambetta, 
«51. u n e . 34 004. 

JEUNE FILLE 
de 20 ans demande place nour­
rice. S'adresser n» 85 rue Du-
souien, Grand-Condé. I.ENS 
(Pas-de-Calais). 39.812. 

Ceuimù 
A CEDER 

JOLI MAGASIN, rue princi­
pale belle vitrine, demande 
dépôt lingerie, bonneterie, etc. 
Retendre bureau du Journal 
A. B. — Très presse. 39.803. 

C A F E B A L 
Orgue Albert Lemoine 

LIBRE DE TOUS 
FOURNISSEURS 

40» H°* 
Bail 12 ans, Il chambres. 9 
meublés. Loyer 6.000 fr., s/loc. 
7.500, & saisir. Prix 85.000 1rs, 
compt. ^0.000 

Maurice LEFEBVRE 
1», flaee Riheur, LUXE 

Pour 8.000 fr. 
GRAND CAFE, vaste atelier, 
9 ans, conviendrait A électri­
cien. 150, avenue Jean Jaurès, 
Peiit-Ronchln. 34.007. 

CABINET 

Gnsta.e DESMONS Fils 
Gradué en Droit 

Officier d'Académie. 
Membre de la Chf,aabre syndi­
cale professionnelle des hom­
mes d'affaires et agents Im­
mobiliers de LUle et sa ban­
lieue. 
t . Place de la Gare, L i t LE 

BAR CHAQNIOT 
(angle rue du Priez) 1er étage 

Cessions et reprises de tous 
commerces — Dommages de 
guerre — Renseignements et 
démarches — Contentieux. 

ANNONCES POPULAIRES 
Osa m ™ » " sont affichée» ORATUlTnfXNT 

u notre hall a LUle, an rur et * mesure ds MOT réosptton 
ïartf des Annonces Populaires • 

I itra-réglon.le». * tr Is ligne - Oltrea d-emewL 
1.7» la lien» - Demandai avemelei. M» la l i a * * 

«vis divers, 1.7» le ligne 

Qnùmt 
S a c s V i d e s 

Sommet acheteurs par toutes 
quantité» Sacs » Pomme» de 
Terre et a Grains, neuf» et 
occasion. Pour offres, tarifs 
et échantillons, a Monsieur la 
Régisseur du Domaine df 
! ERMITAGE. A Le ChSteioi 
sur «.tourne (Ardennesl. 

Femmes qui Souffrez 
Meoltcs, pertes blanches, rè­

gles lrréffulières. douleurs aux 
époques. 

Maladies d'estomac, hémor­
roïdes, plaies variqueuses, va­
rices enflammées. 

Gazés, bronchlteux, asthma­
tiques. 

Traitement par les plantes 
e*. sans aucun médicament 

Evacuation sans douleur du 
ver solitaire. 

M»> Alice ROSICR, herbo­
riste-botaniste de \ n classe, 
Dililomée de la Faculté de Mé­
decine et de pharmacie de 
I.illo 20 années d'expérience 
et de 6ucccs 36. rue de Rom 
baix, à Teufflera, Arrêt dn 
car C, place de Tourner*. 

2292. 

Notre nouvelle organisation^aj» «jfl» i s j - » at*Z •T7r 

nous permet de placer •*•».*»•Jgae.A^l ^:>V»â_X.JEi* 
travailleur et sérieux, soucieux se créer bonne situation 
stable et d'avenir en gérant grandes caves Vins, Liqueurs 
ou Alimentation, Vins avec ou sans. Buvette. Paris ou Ban­
lieue. Chez nous pas de gain Illusoire ni de fortune en deux 
ans, mais un gain variant de i.soo a s.ooo mensuel, suivant 
aptitude et garanties. — Logement confortable assuré. — 
Mise au courant. — Pour tous renseignements complémentai­
res, écrire ou as présenter d'urgence au Siège, A Paris, 
Etablissements VERRIERE. 102, Boulevard Sébastopol. 

A L'OCCASION DU NOUVEL AN 
Vente Extraordinaire 

DE 

CHAUSSURES 
aux prix de facture. Aperçu 
de quelques prix: . 

Souliers, Bottine» tantaisio, 
Jaunes et noirs. Enfants: 1» fr. 
— Grands Enfants : t» Ir. — 
Fillettes: t» ir. 

Soulier, ROI Dames, M fr. 
Souliers fantaisie Dame». SI 

fr., 45 fr., «9 fr„ etc. 
seldea en pantoufle» 

N'hésitez pas A profiter de 
ces prix et de rendre visite à 
la maison Veure LEPLAT-
VANDKSTIFVNK 118 rue Ar-
chlmède, à Reubali . 

Le magasin sera fermé le 
dimanche l«r Janvier. 

Réouverture lundi 2 Janvier. 
Î280. 

Beau Mobilier 
Moderne en acajou massif Sa­
lon confortable velours laine, 
2.400 fr. ; Salle A manger ar­
gentier, dessus marbre, glaces 
biseautées, "400 fr.: Cham­
bre avec armoire 3 portes, 
3.200 fr. avec sommiers ; une 
autre semblable cliène, 2 900 
fr., etc., A vendre. Villa 
YOLANDE, », rue Desalx, La 
Madeleine. Arrêt cars .T et K. 
samedi, dimanche matin, lundi 
et mardi. 39502. 

A VENDRE 
1 ANE, 1 AGNEAU et VOI­
TURE couverte. M. GIOR-
GETTT Augustin, cité Saint-
Denis, Auberchioourt Word) 

39.810. 

PERDU 
C H I E N Groenendael. 6 mois, 
muselé, sans collier, pattes et 
poitrine grises. Le rapporter 
contre récompense, M. DEFER, 
mutilé de guerre, rue J.-J. 
Rousseau, 98, Heliemme». 

34.016. 

Baraquements 
habitation et hangar neuf et 
occasion. — S'adr. L. Lambert, 
67 bis, rue de Marquette. A 
LA MADELEINE (Nord). 47030. 

ATTENTION 
Lot Machines A coudre neuves, 
rotatives, soldées 49s fr,, si 
bis, Bd de Belfort, Roubau. 

39.824. 

AVENIR 
M»»o MARIE, par correspon­
dance, date naissance et 5.50. 
Rue des alayots, 18, Amiens. 

2293. 

A LOUER 
APPARTEMENT 3 pièces, eau, 
gaz, électric. 47, rue Raspail, 
Flvcs-Lllle. 165 fr. par mois. 
S'adresser : 15, route d'Arrss, 
Tviumesnll. 39.006. 

ÀngeGabriel 
BIJOUX PORTE BONHEUR, 
22, rue des Augustin», Lille. 
(K. 0. U l l e 4415). 33 8.-3. 

Pourquoi 
Payer Comptant 

Ouand vous pouvez acheter 
directement votre mobilier 
payable en 12 mois, chez Ser­
vais LEFEBVRE 27, rue Elan-
chemallle. Reubaix, — Venez 
.voir mes prix. — Entrée libre. 

P R O F I T E R 
PENDANT 1 MOIS SEULEMENT 

•UPERBD LOT DE LIT» émalllé vert ettve 
SOMMIER MÉTALLIQUE 2 fils acier renforcés 

MATELAS, TRAVERSINS et I OREILLER» 

Valeur réelle 5 2 5 fr., le tout vendu 2 5 0 f r . 
An R o i des C h a m p i o n s 

101, rue Daniel*. LILLE 

I > ^ I * » O T « l e L Y O N 
COUPONS • S O L D E S e n tous genre» , pour la MODE 
«t l a COUTURE, GROS. DBMI-OROS Ot DETAIL. 

P l a c e R a t l s b o n n e , 1. r u e R a s t i b o n a e , LILLE. 
. Car» B et E 

BARAQUEMENTS 
Habitation 2 pièces 800 et 1 
pièces 1000 fr. — B R ( " T W . 
A culot iP.-de-C.). Tel «a. 

D o m a i n e 
d e l 'Ermitage 

Le Chaînât «ur Retourne far­
dennesl e n acheteur par tou­
te» ouandte» de produit» d e 
>ol Pomme» de terre toutes 
vsneté» Haricots POU casse*. 
irain» et Grenue. 

La Banque J. F0URMESTRAUX et Filt 
•s, rue as p»n». a L I L L » 

N'teocle SEXENN »LF.S — DECENNALES - AMORTISSABLES 
NOMlNATIvra - INALIENABLES 

| MACHINES à | 

TRICOTER 
" D U B I E D " 

J. DE POERCK 
agent général 

15-17, Ruade Paris 
L I L L E 

Téléphone : 37-SJ 

Comptant et Crédit 
Apprentissage Gratuit 
Diverse* oeeaalen* gar. 

LOCATION 

BONNETbRIE 
Qret, Demi Cro. «t Détail 

Bas laine, Chaussettes laine. 
Bas fil et soie. Ecnarpes laine 
et soie. — Prx intéressants. — 
R. ROLAND fils, 167, rue d'Ar­
tois. Ulle 

COUPONS 
pour la vente A i fr. i tr. so 
S tr., S fr., « fr.. rubans tan-
talsles modes, ruban velours 
dorures, glands, lamé, fran­
gea Place Ratlsbonne. 1. rue 
Ratlsbonne iCars B et El Lin. 

TOCRAINE. proximité grande 
rille, A louer ensemble ou sé­
parément, avec ou sans repri­
ses, 2 FERMES de 115 et ili 
hectares. Plein rapport- Amé­
nagement moderne. Prairies 
permettant tous éleirages. Fa­
cilités pour traiter. — Ecrire 
il» DOIREAU, notaire Frau-
cu.ll (Indre-etLoîre). «028. 

T I T R E S N O M I N A T I F S et I N A L I É N A B L E S 
X X X S X à w O * ^ £ £ * * E G 0 C I Ê S A U p L U S HAUT COURS 

AMORTISSABLES - SEXENNALES - RENTE 6 2 
A P l k , l Ç m i ^ ^ V - PALLAROV, SU. . . . oamelerre. VALENCTENNES 

B O N 
vont an «user»* Ftteeis. 
g r . p h . offert GRATUITE 
MENT pour réclame aux 
MO premier» lecteur* qui 
envolent ce BON s SU 
PERPHONE 50 rue BOtlly. 

TOURCOING 
Maison de ceaflaae* 

G r a p h o p h o n e 
Un Path* fermé neuf, trè* 

neuf, aveo s» morceaui, eeee. 
«Ion rare. Oaute deoè». «S» 
frêne*. 44, ru* du Ml Foch, 
La Madeleine. Urgent 38 855. 

Capitaux: 
PRETS 8 ch 

à toutes personnes gênée* ' 
ayant garantie*. Rembourse­
ment au gré dn cuent Léon 
LESAGE. l«. rue Molinel, 
Lille. TéL 43-35. 14.925, 

i^jttjjrrrrN DU M c g g s g a a is» — N» ST 

V — LA — 
PALEL 

— Noua ne savons ce qu'est devenue no-
tra soeur ! 

Voilà ce qu'il entendit. 
Lt bientôt il connut la disparition étran­

ge de cette nuit ; aucuns soupçons ne luti 
TfcJrent ; il ne se dit pas, & ce moment, que 
l'inconnu poursuhri dans les galeries de la 
•taille fosse, c'était Diane peut-être. Cala 
était loin de sa penséee 

Diane, c'était une pauvre créature qui n« 
lui 'inspirai* ni souci, ni pitié du reste. 

11 avait un cœur de pierre, inaccessible 
a la tendresse, et bien qui] tût l'auteur de 
tsUe folie, U n'en éprluvait nul remords 

N'ayant point vu Diane depuis la veille 
m t»j»Jr. fjiiBJ»Tji'*i -iinntaa njjfaai eetAtraegan 1. a'sVYaJatU 

famille, il ne sut que répondre à Bartols 
qui l'interrogeait. 

Lui-même, du reste, comme Claire, n'é­
tait pas éloigné de croire à un accident. 

Les gens du château s'étaient répandus 
dans le bois voisin de Castelbouc ; plu­
sieurs couraient jusqu'au moulin, jusqu'à 
la cascade, jusqu'à la source ; d'autres 
grimpaient les sentes abruptes de la mon­
tagne, appelant partout la jeun fille. 

Et tout à coup, on entendit un grand 
cri ; c'était Claire qui venait d'apercevoir 
sa sœur. 

Diane s'approchait du château. 
En cet instant, elle venait de compren­

dre que sa disparition avait été remarquée, 
que tout le monde la recherchait. 

L'émotion ajoutait encore à sa faliblesse. 
Elle était à bout de fun.es. 
Elle se laissa tomber sur le bord de fossé 

de la route au moment où Claire, éperdue, 
arrivait en courant auprès d'elle. 

— Diane ! Diane 1 ma chérie, mon Dieu, 
mon Dieu ! A 

Bartoli et PWippe la rejoignaient, 
— Mais elle va mourir ! 
Antonio arrivait lui aussi. 
Et il considérait la pauvre fi lia 
Le soupçon, cette fois, naissait, grandis­

sait brusquement et brusquement devenait 
certitude. 

Sas pieds, ses mains, «on visage, s'il» 
'• ••••* «loi oa'etiawglantéa. n'eussent.. 

point trahi la pauvre enfant ; mais cette 
boue nciirâtre, immonde qui les recouvrait, 
qui se collait à la robe, aux cheveux, par­
tout, cela ne diaaiL.il pas clairement à An­
tonio que Diane sortait de ces galeries où 
lui-même s'aventurait parfois et d'où il res­
sortait souillé comme elle ? 

Alors l'ombre mystérieuse qu'il n'avait 
pu rejoindre, qul-*»cmblait s'être effondrée 
dans la nuit, c'était Diane ! 

Qu'était-elle venue faire la ! 
L'espionnait-elle donc ?.. Etait-ce possi­

ble ? 
Pour deviner ses projets infâmes, il eût 

fallu qu'elle jouit de sa raison et elle était 
folle ! 

— Mon Dieu ! en quel état je te retrou­
ve t disait Claire pleurant, à genoux au­
près de sa soeur et la soulevant dans ses 
bras... D'où vlians-tu T... Ma Diane ! ma 
pauvre Diane ! Ton v^age saigne... tes 
mains sont déchirées... Oh t cette boue qui 
te recouvre !... Et tes pieds nus, tes James 
nues... Mon Dieu ! mon Dieu ! 

Philippe et Bartoli se regardèrent, at­
terrés. 

Ils ne pouvaient sounçonner le sublime 
dévouement de cette enfant et en la voyant 
ainsi, elle qui était si belle, si élégante mê­
me dans sa douce folie, le soupçon leur 
venait qu'un effroyable attentat avait pu 
être commis contre elle 

Ex. lia n'osaienx échanger leu» 

Très loin, un instant arrêtés dans la 
campagne, deux hommes voyaient ce grou­
pe. C'était Persillard et Jactain. 

Mais fudèles à la promesse qu'ils avaient 
faite, ils passèrent comme ne comprenant 
pas, et regagnèrent leur maisonnette du 
bord de l'eau. 
•Philippe et Bartoli transportèrent Dia­

ne au château ; la jeune fille maintenant 
souriait ; Claire l'interrogeait, mais Diane, 
fidèle à son rôle, sentant, du reste, peser 
sur elle le terrible soupçon d'Antonio, ne 
répondait que par les vagues paroles in­
sensées dont elle avait l'hablitude. 

— Laissez-moi, dit Claire, peut-être pour-
rai-je savoir quelque chose lorsque je se­
rai seule avec elle. 

Les trois hommes sortirent. Du reste, 
Claire, seule, pouvait lui donner les soins 
que nécessitait son état. 

Mais Claire se trompait, en croyant que 
Diane parlerait ; la jeune fille se tint dans, 
un silence obstiné. 

La fatigue énorme de cette nuit avait 
raison d'elle. Tout à l'heure, au fond de la 
galerie, ensevelie dans ces effroyaales té­
nèbres, elle avait failli se laisser mourir. 

Maintenant, dans le bien-être de se savoir 
en sûreté, passive entre les mains tendres 
de sa soeur qui lui lavait le visage, qui la 
déshabillait, elle se sentait envahie ~~ 

fcescin dn. ganxoeik et ffajntesjjrrésistibla 

elle tomba »>ur son lit, les,yeux fermés, sana 
plus un mouvement et s endormit. 

Bartoli et Philippe, sans perdre une mi­
nute, s'étaient renoua à l'Aiguillette. 

U leur paraissait impossible qu'on n'y eût 
point vu Diane, car Diane était venue Oe 
ce côté-là. - , . , -. • 

Eurtoii, de même qu Antonio, avait re­
marqué sur les pieds, les mains, les vête­
ments de la jeune fille, cette boue partiou-
lièrc, gluante et noMU, des environs d'une 
mine. • 

Antonio, sombre et silencieux, les avait 
suivis. 

Il les aida dans leur enquête. 
N'était-il pas comme eux, plus qu'eux mê­

me, intéressé à connaître la vérité ?... 
Ils finirent par apprendre, après de longs 

et patients interrogatoires, que des hommes 
de la coupe de nuit, en remontant de l'Ai­
guillette et en regagnant lo village, avaient 
aperçu, au loin, SUIT le chemin de Castel­
bouc, une femme qui s'en allait en chance­
lant et qui paraissait ivre, tant elle était 
peu solide sur ses jambes ; telle fut leur ré­
flexion. 

Ds ne l'avaient point reconnue, dans le 
demi-jour qui régnait encore et à cause 
de l'éioignement. 

Mais ils déclarèrent que deux anciens ou­
vriers de l'Aiguillette, qui semblaient la sui­
vre et qui, en tous cas. l'avaient vue com­
me eux, pourraient sans doute donner. deaJL houiûMsv 

lignamaLtai atus. •-~Trr»itr 

— Et ces ouvriers ? interrogea Bartoli 
Il lui fui répondu que c'était Persillard et 

Jactain. 
Bartoli les envoya chercher sur-le-champ. 
Les deux vegabunds étaient trop ruses 

pour ne pas se douter du motif de cette de-
marche. 

•"» J ai peur <yu"oii ne nous crée des ennuis 
avec cette histoire! oit Jactain. 

— Possible... nous jiouvons voir venir... 
— Oui, mais en attendant... 
— En attendant, il laut tenir notre pro» 

messe. Motus ! 
Quand Bartoli les mterrogea, ils déclare» 

rent que, en effet. Us avaient aperçu Dianaj 
à l'aube du jour, et qu'Us avaient été frap­
pés de sa pâleur, de son attitude étrange, 
étonnés surtout de lui voir les pieds nus, 
les vêtements souillés de houe et de sang. 

Mais ils jurèrent ne point savoir d'où elle 
sortait. 

— Je crois comprendre, fit Bartoli, que. 
vous ne me dites pas la veritâl 

— La vérité pure et simple, manieur, dit 
Jactain. Pourquoi la cévoherior»»vnous... à 
vous surtout T... 

Et Jactain avait appuyé sur ces derniers 
mots. 

Antonio comprit le sens mystérieux d» 
cette allusion Le secret du meurtre, coo» 
mis par lui iadis. liait Bartoli à ce» demi 
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